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      J’ai tapoté doucement l’épaule de la vieille dame en la rassurant. — Il ira très bien après un peu de repos.

      La réaction de la femme était tout à fait compréhensible, et je ressentais beaucoup de sympathie et d’inquiétude pour elle.

      La mort soudaine de son mari, de nombreuses années auparavant, ne lui avait laissé qu’un chien têtu mais adorable, qu’elle avait fini par chérir comme son unique compagnon. Il était compréhensible qu’elle soit inquiète.

      La raison de sa maladie était simplement qu’il avait mangé de la nourriture avariée cette fois-ci.

      — Peut-être devriez-vous reconsidérer la muselière ? Ce n’était ni la première, ni la deuxième, ni même la troisième fois que Mme Rainer amenait son adorable chien pour la même raison ; c’était en fait la quatrième fois en moins de six mois.

      Même s’il était toujours à la recherche de restes de nourriture pendant leurs promenades, elle avait insisté sur le fait qu’elle ne lui mettrait pas de muselière.

      La vieille femme a alors hoché la tête, comme si elle était enfin convaincue. — Je vais en prendre une à l’accueil. Elle était encore sous le choc. Il n’était pas nécessaire de le garder pour la nuit.

      Après avoir jeté un dernier coup d’œil à Fez, le chien, elle l’a confié à Betsy, mon assistante.

      Fez était plus que ravi de quitter la salle d’examen. Sa queue remuait vigoureusement, et la friandise dans la main de Betsy était irrésistible.

      Après leur départ, je me suis effondrée sur la chaise la plus proche, satisfaite que la journée soit enfin terminée. Elle avait été longue. Tout ce à quoi je pouvais penser, c’était une tasse de chocolat chaud fumant et m’installer pour regarder un film.

      Je me suis massé les tempes car je sentais un mal de tête poindre. Alors que mon regard parcourait la pièce, mon cœur s’est gonflé de fierté et de satisfaction en faisant le bilan de tout ce que j’avais accompli au cours de ma vie finalement assez courte.

      Me levant de ma chaise, j’ai regardé par la fenêtre et constaté que la tempête de neige annoncée avait déjà commencé. C’était incroyablement approprié pour la saison des fêtes, alors quand je l’ai vue, mes yeux se sont aussitôt illuminés. Comme nous étions en décembre, il fallait s’y attendre.

      En ouvrant la fenêtre de quelques centimètres, le souffle d’air glacial qui m’a frappée a soulagé une partie de la tension que j’avais ressentie. L’endroit que je considérais désormais comme mon foyer était une petite ville charmante et pittoresque que j’avais appris à aimer.

      Le plan initial après l’obtention de mon diplôme avait été de suivre les traces de ma mère et d’ouvrir une clinique dans la grande ville. Mais un jour, j’avais vu une annonce pour une clinique qui cherchait un vétérinaire.

      Il s’est avéré que la propriétaire prévoyait de prendre sa retraite et que, si personne ne reprenait le cabinet, la clinique serait contrainte de fermer.

      La ville a exercé sur moi un charme immédiat qui a conquis mon cœur, me poussant à faire une offre impulsive pour la racheter. Depuis trois ans, c’était l’endroit que j’appelais mon chez-moi.

      L’architecture de Pepper Cove semblait tout droit sortie d’un livre de contes, avec ses cottages douillets et ses jolies fleurs. La ville était entourée d’une verdure luxuriante. La communauté était accueillante, et la plupart des habitants y étaient nés et avaient grandi.

      De temps en temps, une personne de l’extérieur comme moi arrivait, et je n’aurais pas pu me sentir mieux accueillie. Ma saison préférée était l’hiver, lorsque la neige recouvrait la ville, la transformant en un paysage hivernal féérique.

      Il y avait des décorations de fête dans les rues et les magasins, y compris une boulangerie nommée Sweet Delights qui proposait les plus délicieuses pâtisseries et gâteaux.

      Malheureusement, cette année, Maman a dû s’envoler vers l’est pour rendre visite à un parent malade le jour de Noël, donc je ne pouvais pas être avec elle.

      Betsy m’a invitée à passer Noël avec elle, mais je me sentais toujours mal à l’aise à l’idée d’être seule pendant les fêtes. Bien que j’apprécie habituellement mon indépendance, c’était l’une des rares occasions où j’aurais souhaité avoir un partenaire.

      D’un geste rapide et efficace, j’ai tiré les rideaux, éteint mon ordinateur, puis je me suis dirigée vers la salle de réception. Betsy était en train de rassembler toutes ses affaires.

      — Est-ce qu’il y a autre chose que je puisse faire pour toi avant de partir ? Je sais qu’il est quelques minutes avant l’heure de la fermeture.

      — Non, non. Ça ira. Vas-y, je ne vais pas tarder à partir moi non plus.

      Bien que j’aie pensé à verrouiller la porte après le départ de Betsy, j’ai finalement choisi de ne pas le faire. Avec sept minutes restantes avant l’heure de la fermeture, je me suis glissée tranquillement derrière le bureau de l’accueil.

      Il était de mon devoir de respecter les horaires établis, même si j’avais le sentiment que personne n’allait se présenter.

      En parcourant l’agenda du lendemain, j’ai remarqué qu’il y avait beaucoup de rendez-vous, ce qui signifiait une autre journée bien remplie. Comme ma clinique était la seule en ville, cela ne me dérangeait pas vraiment. Cependant, cela ne me laissait pas beaucoup de temps pour socialiser.

      Alors que j’étais presque à la porte, prête à partir, et que je venais d’éteindre les lumières, j’ai aperçu une grande silhouette qui courait vers l’entrée.

      Au premier regard, j’ai remarqué que quelque chose était blotti sous sa veste et cela m’a alarmée un instant. Des années à vivre dans une ville connue pour sa criminalité et ses dangers rendent difficile de se défaire des habitudes qui se sont formées.

      — Oh, Dieu merci, a dit l’homme en relevant la capuche de sa veste.

      En posant les yeux sur l’inconnu, j’ai été envahie par une passion ardente qui m’a laissée pétrifiée sur place, incapable de bouger ou de parler.
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      Je me tenais à la fenêtre, contemplant le paysage enneigé de Pepper Cove.

      La petite ville était devenue mon refuge après une rupture douloureuse, une échappatoire tranquille loin de la vie citadine trépidante qu'il avait connue pendant des années.

      Ça allait être mon premier Noël ici, et à l'approche des fêtes, il se trouvait face à un dilemme.

      Malgré son enthousiasme pour l'invitation de ses copains, j'ai ressenti une légère hésitation en fixant l'écran de mon ordinateur portable.

      Ils avaient parlé de sa présence, mais c'était une demande pressante pour qu'il assiste à une fête au chalet de ski.

      Plusieurs raisons le poussaient à penser que c'était une bonne idée, et cela lui paraissait tentant. Revoir ses amis lui ferait du bien, car cela faisait si longtemps qu'ils ne s'étaient pas tous réunis.

      Être entouré de jolies skieuses serait non seulement agréable pour lui, mais pourrait aussi lui faire le plus grand bien.

      Sa bande d'amis turbulents avait laissé entendre qu'il serait bon pour lui de « se décoincer », comme ils disaient.

      Ils l'avaient invité à un séjour au ski pour les vacances de Noël, promettant une semaine d'aventure et de camaraderie à la montagne.

      C'était tentant, sans aucun doute. Mais, en regardant les flocons de neige tomber du ciel, il a ressenti un étrange attachement pour la ville qu'il considérait désormais comme son chez-soi.

      Pepper Cove était un lieu de simplicité, en contraste frappant avec le monde bruyant et effréné qu'il avait laissé derrière lui. C'était une ville où les gens connaissaient leurs voisins et saluaient les inconnus avec de chaleureux sourires.

      Ses collègues de travail avaient été son seul lien depuis son arrivée, et bien qu'ils aient été amicaux, il se sentait toujours comme un étranger.

      Alors qu'il réfléchissait à sa décision, les souvenirs de sa rupture douloureuse d'il y a plus d'un an ont refait surface. Il n'était pas venu à Pepper Cove en quête d'amour ni même de compagnie. Les femmes étaient la dernière de ses préoccupations. Il avait déménagé ici pour panser ses plaies, pour guérir dans la solitude.

      Le nom de la ville lui paraissait ironique, et il en riait souvent sous cape. Contrairement au poivre qui ajoute du piquant, la ville était plutôt calme et rien de passionnant ne s'y passait jamais.

      Au moment où j'allais accepter l'invitation, le faible bruit d'un moteur de voiture a atteint mes oreilles, me distrayant.

      J'ai regardé le véhicule filer sur la route enneigée, ses pneus dérapant dangereusement sur la surface verglacée. Mes sourcils se sont froncés d'inquiétude, me demandant si le conducteur avait perdu le contrôle.

      En un instant à couper le souffle, la voiture a fait une embardée, et un bruit sourd et écœurant a résonné dans le silence de la nuit hivernale.

      La voiture ne s'est pas arrêtée ; elle a accéléré comme si de rien n'était. Bien qu'il fût possible que le conducteur n'ait pas réalisé avoir heurté quelque chose, j'avais des doutes.

      Salaud !

      Sans une seconde de réflexion, je me suis précipité dehors et j'ai avancé sur le trottoir glissant, mon souffle visible dans l'air glacial. Mon cœur s'est serré quand il a vu la petite forme immobile sur la route. C'était un chaton, à peine plus qu'une boule de poils.

      La créature blessée avait besoin de mon aide, alors je me suis agenouillé et l'ai ramassée. Le petit corps du chaton tremblait dans mes mains, et il a poussé un faible miaulement. À la vue de cette petite chose sans défense, mon cœur s'est empli de compassion.

      D'une voix apaisante, j'ai murmuré au petit que j'allais lui trouver de l'aide. Mon premier réflexe a été de chercher de l'aide, car il savait que le temps était compté. J'ai sorti mon téléphone et cherché une clinique vétérinaire.

      J'ai été consterné de constater que la seule clinique ouverte en ville fermait dans moins de dix minutes.

      J'ai pensé prendre la voiture, mais les routes étaient dangereuses et aller la chercher prendrait trop de temps, ce qui signifiait que je n'arriverais pas à l'heure.

      Le chaton blessé blotti dans mes bras, j'ai foncé à travers la neige en direction de la clinique, guidé par l'application mobile. La ville
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